
MIEUX VAUT EN RIRE

Certes, mieux vaut rire lorsqu’on lit certains articles
de presse émanant de la plume de gens se piquant de tout et mettant
dans le mme sac l’ornithologie, la chasse, la protection de la
nature, etc

Je me souviens de l’un d’eux siqné PC. et; déclarant
à peu près ceci : “ Mr X. ayant tué le 25 juillet en Raie de
Somme un petit échassier bagué jeune la mm année en Scandinavie,
cela démontre que la migration commen e t6t et donne t;ort à ceux
qui prétendent que l’ouverture au 14 juillet ne se justifie pas.
Quelle dnonstration ,! Quelle logique ! •.. Avec d tels ergu—
ments on peut tout justifier ,.. aussi, reprenant le même processus
je demande, la caille arrivant chez nous en avril et étant d’une
chaire beaucoup plus appréciée que celle des échassiers, qu’on en
autorise le tir dès le Printemps ,,. Mais moi, c’est vraiment pour
rire

Même nos édiles pataugent dans ce marais qu’est la
recherche d’une harmonie entre les problies de protection de la
nature et ceux de la chasse. J’ en veux pour preuve le voeu récent
d’un Conseil municipal de la Somme qui déclarait “Le Conseil
Municipal après avoir pris connaissance des dispositions envisagées
par le Conseil National de la Chasse tendant à réglementer la chasse
et à supprimer la chasse de nuit à la hutte •., etc ... rppelle
que la chasse de nuit à la hutte est tolérée dans notre région
depuis des temps immémoriaux et qu’elle est, pour les chasseurs
peu fortunés, le seul moyen de pratiquer la chasse au gibier d’eau”,

Allons, Messieurs les Conseillers, soyons sérieux
Vous savez bien que la chasse de nuit est très onéreuse (une bonne
hutte se loue jusqu’à 60 francs la nuit) et vous savez aussi que
ce n’est pas le seul moyen de pratiquer le tir du gibier d’eau,
Ne parlons pas de démocratie s’il y a tolérance ici et que la
loi est différente là ! Et enfin le fait qu’elle soit pratiquée
dans quelques départements depuis des temps immémoriaux n’est pas
une raison pour qu’elle continue.

Soyons assez humbles pour reconnaître que des erreurs ont
été commises et qu’il est grand temps d’y remédier, regardons
les choses en fane et admettons que le fond du problème ressemble
plus à des billets de banque qu’à une tradition

Pendant des temps immémoriaux certaines peuplades étaient
anthropophages ... les a—t’ on encouragées à le rester 7

Il y aurait encore beaucoup de choses à dire mais restons
en là car si on a commencé par écrire “ mieux vaut en rire ‘ on
finirait pas constater qu’il faudrait mieux en pleurer
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